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Le camp romain, à Tarse, en Asie-Mineure, sur les bords du Cydnus. D'un côté la tente de Marc-Antoine. Au fond, le fleuve. On aperçoit, de cè de là, l’amorce d'autres tentes. Marc-Antoine, entouré de ses lieutenants et des aigles romaines, est assis au sruil de sa tente. En face du triumvir, Les Envoyés
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calme ef énigmatique, elle attend, regardant Marc-Antoine. DES a
=” = Ce _ EF ; ñ ES es, Eten “ Fa $ en | (Se He PEER Em — Je le savais dé - ja.
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Sous le regard de Cléopâtre, Mare-Antoine, brutal, écarte du geste ceux qui voulaient demeurer. _On s'éloigne de tous côtes. SE =
Sur la galère immobile, il ny a plus de visible qu'une esclave qui veille. C’est le crépuscule doré d’un jour magnifique.
MARC-ANTOINE. nf | Ehlbien… que veux - tu?.. Par_lei..
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CLÉOPÂTRE, lentement.
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On entend une sonnerie de trompettes et un bruit de pas, une rumeur qui se rapproche.
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Ennius arrive, suivi
0 _-se ve - nir vers moi?
Qui lonc
MARC-ANTOINE, écoutant.
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vir,
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d’une escorte de chefs et de soldats romains. ENNIUS, qui tient un rouleau de :
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Il s'approche d’un trépied élevé qu'un esclave vient d'allumer et déroule Le parchemin, le lit, le visage éclairé par les reflets de
la flamme. Cléopätre, debout, l’observe. avec une fureur mal contenue. f &.
HA CE tiers B£ SE PÈRE.
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Ennius sort avec son escorte.
Marc-Antoine réfléchit intensément.
CLÉOPÂTRE, qui sest approchée doucement de Marc-Antoine.
DE __Er
douloureuse.
ent.
Moines. adieu donc. Tu MARC-ANTOINE, entieur. TA.
RE | —_
Tu veux me fuir?
dois partir demain. Va-t-en. suis
mon beau vainqueur!
vec une résignation menteuse.
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MARC-ANTOINE, violent, éperdu. 4 ” JT 2 P, Rte a — PP PE RC | | | a pe] Je ne par-ti-rai pas! Que me fait Rome ou le Sénat...
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Jéline, enveloppante.
/) k : : À ET Fa RSS" er: APE CE ea el 0, LV ESS SUN CS SOLE EEE À" ï RÉ —— —— US pe —, RSS RE. Ne CS. RE TN ER a ET CO ESS . PT RSR NE RE ES EN A ———
LES
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Cléopatre et Marc-Antoine sont arrivés à la passerelle qui mène à la galere. Cléopâtre passe la première et monte sur le pont.
Moins lent.
Je suistoute à toi!
MARC-ANTOINE, entendant les appels de trompettes, s'arrête inquiet. trouble.
m æ æ_ FR —e PE
= = RÉ te
Ces appels. mes soldats.
Tromp. au loin, dans le camp.
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tendant les mains vers lui.
C1 HE EX A ES US de
Marc-Antoi - nel. , ; ; pet sélançant, apres avoir lutté contre lui-même un'instant.
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C'est à Rome duns l'atrium de Mare- Antoine, celle de la chambre nuptiale.
Des groupes d'amis, de clients, occupent l'atri um; gauche, un groupe d'officiers romains parmi lesquels Sévérus. Des esclaves ornent {a demeure de branches et de fleurs ete.
le jour de ses noces avec Octavie. Au fond, l'entrée de l'atrium; à droite
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Au dehors on entend le chant d'Hyménée qui devient de plus en plus distinct. Assez modéré. (sans lenteur)
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SSSS [Rem a a) = ESF EBERS
Hy - mé-né - e!.… life Mans à el y y
À S* # * # - mf s x . * : À = ee k
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DR RP NM pi ff Le cortège débouche es
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de Patrium. Ce sont des jeunes gens et des jeunes filles. Le cortège est précédé des quatre divinités protectrices du mariage.
Les membres du cortège portent des flambeaux en bois de sapin.
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elle s'arrête au seuil de l’atrium.
Octavie parait.
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Octavie toujours voilée est devant Marc-Antoine.
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MARC-ANTOINE, à tous.
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Ennius « un mouvement de surprise. Marc-Antoine poursuit.
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Ses compagnons, après s'être consultés du regard. s'éloignent; Mae-Antoine est seul.
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FA
DR = ER dE Es mea ER à
Vs sea MAPÈ RE - D 2 2
vrai?.. ah! quel ré-veil affreux!
ÉD ree Un peu moins lent. più f "fe | SEE D LE sa PR Je veuxtout ou-bli-er.. joublierai cette femmel.. Mais sil m'avait trompé!
Un peu moins lent. 56=d-.
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Mouvementé. (sans presser)
_ sil.
Cléo-pà - trel.. J'ai peurdessouvenirs qui sé -
Mouvementé. (sans presser) 76-@ à h 3 3 TU
RSC EEE
Tes baisers ré-pon-draientaux cares _ ses d’unau _tre?. Tu donne -
TE —— PE
-rais ton corps au plus vil deses._cla - ves!.. l'horri - blepensé - el. f) CHARTE nan re — saPss se / 5? a _ = — _ En Æ Spfee mire — EE 2 joe ER re 5 3 ——_—f — ) Ë AE be!
he D CII DT DÉNEETTE k es res à ÊE 2
ILest fou, haletant; se précipite sur le coffret de Cléopâtre qui se trouve dans un meuble à gauchesous les images des ancétres.
lafefreumsettoretue £ _ rel te animant . É ë É
snss ee er RÉ raies 2
- 8 ; ie ———+ —_. animant.- = : £ :
NX cn
Plus anime. dans un r'elt
Tes messa _ges d'amour.
Plus animé. 96- > En >
met memeg Les [Ex PR um SES ER treoFofo# sn # dt
3 3 P Er 2 ire Re) ce:
.… £désespérément. Il ouvre le coffret et en tire des voiles l'qvrs. piu f CR
PT M.A. DE PS eee — Eee —
Ne seraient que menson - ges! Cléo_ "pan tre j 3 3 3 3 3 Hi 3 3 3 3 3 3 es” ©" qe ES ww. É een ESS EE —— \$ PEER RS ES EE ee en eu En DS ES De Eu De Es Den che z = A = ÿ2 rall.__ Assez lent-expressif.
il Les respire passionnément. RTE po lee Rs Dis + EE Rx MAR Z=D tr À h ER Fe ces voi - les légers! Di i - vrant et subtil de fum de ta | rall. Assez lent-expressif. 66e
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quand
chair y demeure en_dor - mi... On! pouvais-tu mentir.
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Assez lent; soutenu; bien chanté.
lisant avec une profonde émotion.
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sur ma ter-ras -
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Non!
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expressif.
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tu ne men-tais pas!
quand tu traçais ces li - gnes!
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Modéré. OCTAVIE. avec douceur.
mf
as-tu ?
MARC-ANTOINE Marc-An - toi - ne. qu apercevunt Octavie se dresse, et repousse les tablettes. ——
UCÉTAEVIEE IE
avec une surprise douloureuse. © pif,
ne = ee PS À nr — EE — L = s E SRE
Marc-An toi essayant de se maîtriser et la repoussant.
k nf n vaguement. + Han. _—- ee È 2e D»
MAT 7 = = RS — UV > += sr M ere à 0
Va-t-en… lais_se-moi seul.
En animant peu à peu. _ La pe —. 5 :
FES = De — a = je de_viens fou... h! fuis - moi! Je ne veux pas souiller ta candeur
En animant peu à peu.
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Ah! par prete tais - toi. cha - que mot cause a - ne bles -
SR “mare par où mon à - me Seite ENS UN à os Marc "An
Toujours plus agité.
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Un peu retenu.
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Un peu agité; angoissé.
F RE MARC-ANTOINE, torturé. f =, — re —.
Un peu agité; angoissé. 80= 4 expre SSTf.
p ne er = faut, jus-qu'au fond de moi - mê - mel. J'ai
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d- EE â es —Ë Pire STE — —- = LesE sn el
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È 2 pu égaré, éper du.
me re_-prend!..
pee ne me DES — TETE ES es
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SSSR: LA deg MOT
SE Tale = = Un peu plus ample. (sans lenteur) OCTAVIE, à ses genoux. mn :
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Un peu plus ample.(sans lenteur) 70-d
FT. Tale ; = 7 SR —— =
f\ VA ——- A C:
Ek EE ENCRES
A UN TS. DO ui. Ye :
a — — ne Oc. Hé a w :
_Vais tes tourments..__ ah! laisse - moi ‘Tai_mer comme u
à part, pendant que parle Octavie, il continue haletant, torturé
NE = EE
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OCTAVIE, douloureusement blessée.
AS
6 a —— Hé
1H | IT tombe en sanglotant sur La table.
EY==— = Bd ER a _—_—_ MAT EE = =
le,
la fray-eur et la mort!
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Ce FRS éresete
PL A À 1e /\
A | — Pur a = a ee = 2 + Ke Lo fe 2 — + L URL et - 7 = 1 = avec une profonde émotion. raie = =
Adieu donc, Marc-Antoi _ nel...
Tales = : :
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Assez lent. péniblement, en se retirant.
1 PP EE = a — # | pe a — Si le des-tin Votre p = nant. Quelque Jour... Si tu veux un re - fuge Ass2z lent. 60 d TE pe A De RS CT D ne és © à à EKD EURE DOS" RENE EN PRES Se] HER ES Ne 2 D EE ( D ER PP f LES De 1 LA dx: = a pP —— 7: Le UT Re RE | es ——\ = : $ se Éb=S) [] [] [ Oo.
où calmer ta souffran.ce…. Songe à- lors OR TENTE es ele le tac.
D 4 ee =:
avec une douceur où passe tout son amour meurtri.
aim.
eur Cm un à ?p 9 & a ñ on 6! Fe on M on on oc. BR SR —— — [KL 7 LEE Er, LZ Ars 1 PAR? ARTE Z = D on à -Cueil-le -ra Sans rien te. re pro - cher. Ma douleur t’at-ten_dra.…. sans ja-mais
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Des femmes ont paru sur le seuil de la chambre nuptiale. Octavie défaillante tombe dans 7 Jeurs bras. Elles l'entraînent et elle disparaît dans la chambre dont les portes se referment.
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Marc-Antoine se voit seul, il relève la tête et alors irrésistiblement il fouille dans le offre, en retire le voile de Cléopâtre et, éper du, le respire longuement. Plus anime.
| NE ESRI Fe APS x Ne Le ES — —, | ILE Fe Le / 114 ne 7 | D | : ni |
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Cris, ete; rideau fermé. ; = ND © .-. A ES CI EE SE LT ®— 4 >= QE TVR = = RENNES EN
_— ee RIDEAU
mL = - s 0 Fa La <” ES EN DH. ET
ADARAPA TAN NEA EAU
mn AT mot CE Tr 4 ) Je. Sen
a es a tel
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C'est à Alexandrie, dans le quartier populeux de Nicopolis, la taverne d'Amnhes, sorte de bouge où les matelots, les soldats,
les lutteurs, les filles viennent boire et s'amuser. Lu porte d'entrée est au fond.
Des hommes, des femmes pittoresques et sinistres sont réunis c''ns le fond et les bas côtés, assis autour des tables ou allongés sur des nattes. Au premier plan, sont Cléopêtre et Spakos. Spakos est vétu très simplement en esclave. Cléopâtre est habillée en jeune égyptien, tunique courte qui descend jusqu'aux genoux; comme coiffure, la coiffure d'étoffe, dite de sphinx, qui enveloppe toute la tête et ne laisse voir que le profil.
La taverne est éclairée par des lanternes et des torches.
Ahmnhes, le patron du bouge, circule entre les groupes et fait servir à boire. terminent leurs jeux. On crie, on applaudit, on danse.
Cléopâtre, indifférente et ennuyée, Spakos tout à la contemplation ardente d> Cléopâtre.
Au fond, des contorsionnistes, des Jongleurs
Tan mn J = = CA à «RP of se [1
| Musique dans la taverne.
al end | | on eu — amis ms — — Es
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JON , . 7 Z ie r lié-traînard.
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Cris; applaudissements en tumulte.
à Cléopâtre. f°
pâtre et de Spakos.
AMNHES, frès empressé auprès de Cléo
ES son ES Ds —
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CA
riant.
Un peu retenu.
Mr M 2
C'est que sans dou - te ma jeu -
FA TBN US PRE — = les vieillards les plus las_sés!..
Ce Un peu retenu.
DRE , D a C1.
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Animé. . Un peu moins.
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o1. FE a _ joi - - es. ah! ah! ah!
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Amnhès s'éloigne. Rumeurs dans la taverne; réclamations des consommateurs qui demandent des boissons …
ES RD ns
Brouhahas divers.
on sert aussi à La table de Cléopâtre et de SR ue
mi
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CLÉOPÂTRE, à Spakos. mf
Spakos.…. tu nedis rien. qu’as-tu?.…
ns = =
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moqueuse.
Et je te plais toujours?
SPAKOS, avec adoration.
= ardemment.
ww. PE Re DV EE | PRE ES ELU RG EP EE — 4 —— Je te Ah! tais- 0 ESS F7, ESS TTTERRSRREn = =
ÿ VS == os IN À [A ER GT VE DEN RES RSR LE] - amer a ÉRT R S) PR UT QD EN EN EE 1 S. ——— — +, DS 2e mme Lu à 2e re al BEST" CEE 5 toi... taïis-toi..… Dar Di UTtIEl De-puis que ton re - gards’est a_bais-sé sur expressif et soutenu.
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TE à | fl
a _ piu f° a D — =, ; A ! [] M = A moi... je reste é_mer-veil - lé du bonheur qui m’i - non - del. Et tu ne
CLÉOPÂTRE, coquette.
Pourquoi tai-je choi-
RES
sa_voir jusqu'où va mon douce
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ER — er
Ar Pourquoi t'ai-je gar - dé? Peut-ê - tre.
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Mon désir entretous é - tait le plus fervent.
"1 sé Ê 1 RS a = a — ————
Sp«kos va répondre, mais Cléopâtre voit arriver Adamos, elle continue.
[) N N N ” IN N NES NE ES SA SEE EP BE PEINE RE MOST OT GE hamster ESS EX PASSES = CAT 0 mo PP Si hear a | a tu mas plu... et tumeplaisen - co_re…. Neparlepas. laisse-moi regar_ EE ce _— Ds — LIRE CPU dl Pa —) D ] , PES EN D 4 S RE ER En 1 =
Très modéré.
Puer. Son corpsest souple et Très modéré. 60=d.
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Spakos souffre. rall.
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Danse lente et langoureuse d'Adamos.
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Très lent. 44-d.
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Pendant la danse, Cléopâtre observe avec sensualité.
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avec quelque impatience. Spakos penche la tête, muet et furieux. RE È E - CT Dr | 2 9 2) — —_— «tie CPR Tu troubles mon plaisir.
SPAKOS, suppliant. | ee | | — 1 a
Tais-toi.… ES RE
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rall. ue 5 AMNHES, à Cléopâtre, après la danse d'{damos.
Ai-je comblé tes vœux?
Modéré. 69 — ..
CLÉOPÂTRE, montrant Adamos.
A Lt | En) Se) —= Oui. son nom?
avec orgueil.
DE 5 : 2,2 s ” Een me) REZ) à PE En Re y n | D = m'en, TE En œ
A _da-_ mos.… il est sans é_gal.. S'il dansait devant
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T à Spakos.
WE n'æ o1. LE — — EE — —
Je le crois. n’est-ce pas?
SPAKOS, sombre.
Les ii RE = È =
Peut-6_tre…
—k aie pe = be C4 ef Es Am. FA PTE, Le ra = SNS -—
elle, 1l ravirait Cléopâtre el_le mê - me!.
rall. _ k
Amnhès, pendant qu'idamos se met à genoux devant elle.
Très lent.
Ets
CI. fes AT se — Il faudra donc qu’il dan _ se devantel - le... à Cléopâtre, suppliant et tout bas.
f) h © S ré: 2 — Ne me fais pas souffrir!
ral £ __ Trèsllent. 44-d.
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Cléopâtre, montrant Adamos à Spakos, avec une admiration émue.
[)_#_© fe C4 #1] = PAGES EE AU s F7 2: . a , . à
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Assez animé.
/ à Spakos.
te # AT ——— CI. ei I = RAP Der =
yeux N'est-ce pas qu’il est beau?
SPAKOS, qui n'a pu se maitriser pendant les paroles de Cléopâtre, se jette sur Adamos et tente de l'étrangler brutalement en l'écrasant contre une table.
, hf — ” AIRE. ro ri .
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Tous, en tumulte, poussent des cris d’effroi et de colère. CLEOPATRE, furieuse, haireuse.
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Alors, Cléopâtre regarde Spakos; un sourire erre sur ses lèvres.
cé = SE EE
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SPAKOS, brutal. ff _
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Je suis ja - loux!
AMNHÉS, criant. S'# b - E = + Adamos.…. on l’a bles_
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Adamos…
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CLÉOPÂTRE, dans ses bras.
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Cléopâtre et Spakos sont dans un coin.
Spakos couvre Cléopâtre de son corps. Certains ont tiré leurs couteaux et d'autres ont pris des sièges qu'ils brandissent. AMNHÉS. Spakos retranché derrière une table s'apprête à se défendre avec son poignard.
A mort les é-_tran- gers!
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IOI Soudain Cléopâtre se dégage de sa protection, fait run pas en avant vers les hommes qui reculent,et, d'un geste souverain, arrache sa coiffure d'éphèbe;ses longs cheveux se déroulent sur ses épaules.
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La porte est ouverte. Charmion, la suivante de Cléopütre, paraît suivie de gardes et s’élance vers la Reine.
Elle congédie aussitôt tous les assistants qui disparaissent, sauf Spakos.
n CLÉOPÂTRE. Î£ Les gardes restent près de la porte ouverte; presque au dehors. LE — _ — Charmion!..
CHARMION, à part, à Cléopâtre;
Spakos, seul, écoute.
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Charmion enveloppe rapidement Cléopâtre dans un _ grand voile qu’elle a apporté, et sort.
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H. & CP
fais-moi plu -
tant.
je t'aime
Je suis ja - loux.…
au - tre!
un
te donner
De po D
De me DS Do rte
ER
le!
Cru - el
=_chel.…
CLÉOPÂTRE, criant.
Là -
asssss
Bien animé.
Bien anime.
non!
ne Le LR KES
H. & Cie 95,641
non!
Tu ni-ras pasl!.
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Des lutteurs paraissent ainsi qu'Ahmnhes et s'élancent sur Spakos qu'ils maîtrisent.
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LE CLEÉOPÂTRE, encore plus près
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SPAKOS, éperdu, est entraîné par les lutteurs hors de lavue de Cléopütre, qui le regarde encore... , a — :
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Plus retenu.
CLEOPÂTRE, se disposant à sortir avec Charmion et les gardes qui l'attendent à la porte.
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Féte asiatique dans les jardins de Cléopütre, sous les terrasses; Marc-Antoine est étendu mollement sur un lit de repos magnifique que surplombe un velum; il « dépouillé le costume romain et est somptueusement vétu à l’orientale, comme un roi asiatique. Cléopâtre est à côté de lui, merveilleusement parée. Charmion est debout derrière elle. De belles esclaves sont étendues autour du lit de repos. Au fond, de côté, une terrasse élevée à laquelle on accède par une pente fleurie. Dans les diverses danses se distinguent des Lydiennes, des Syriennes, des Scythes, des Amazones et des Chaldéennes.
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L'esclave va saist la coupe, mais Marc-Antoine la lui arrache, la jette et attire à lui Cléopätre, tandis que l’esclare recule désespéré avec toutes les danseuses qui l’entraîinent dans le fond,où tous restent massés un moment sans s'éloigner.
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L'armée parait et commence à se masser au pied de la terrasse où se tiennent Cléopatre et ses femmes.
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Cléopâtre, Charmion et les Femmes jettent des fleurs sur l’armée qui défile.
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La terrasse de l'hypogée. D'un côté l’entrée de l’hypogée. Toutes les esclaves de Cléopâtre sont massées à l'entrée du tombeau autour d'un autel de pierre et s’activent à des préparatifs funéraires. Tout au loin, la ville d'Alexandrie blanche sous le grand ciel bleu, à l'horizon, la mer très bleue.
Cléopâtre est allongée, seule, sur un lit de repos. Elle interroge du regard l'immensité. Deux esclaves morts sont étendus à ses pieds. Des gardes près de l’hypogée. Spakos sombre et silencieux est debout au fond, appuyé sur une lance; il regarde lui aussi à l'horizon. Charmion et les suivantes sont près du lit de Cléopâtre.
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